
Associé étranger (1840-1856) 

 

Né à Lisbonne le 18 novembre 1791, Manuel Francisco de Barros e Sousa de Mesquita 

de Macedo Leitão e Carvalhosa Santarem est le fils d’un valet de chambre du roi Jean VI 

anobli par ce dernier. C’est un savant et homme politique qui s’est consacré surtout à 

l’histoire de la géographie et de la cartographie, à l’époque des grandes découvertes. 

Lorsqu’en 1807 les Français ont envahi la péninsule ibérique, il s’est réfugié au Brésil avec sa 

famille, qui avait suivi l’exil du roi. À partir de 1811, il est entré dans la diplomatie, avec des 

fortunes diverses, suivant la couleur des gouvernements qui dirigeaient le Brésil, car c’était un 

modéré, que les différents partis trouvaient toujours trop tiède. En 1821, il a été nommé 

directeur des archives à Lisbonne et a commencé ses travaux de recherches. Mais il a dû les 

interrompre quand, de 1828 à 1833, il a occupé le poste de ministre des affaires étrangères 

sous la régence de don Miguel. Après la chute de don Miguel, il est allé fixer sa résidence à 

Paris, où il a surtout écrit des ouvrages à caractère historique, même s’il a publié aussi des 

textes relatifs à la politique étrangère du Portugal. 

Le vicomte de Santarem a été admis comme associé correspondant le 5 mars 1840 sur le 

rapport de Guibal. Il avait accompagné sa candidature, annoncée le 6 février, de plusieurs 

ouvrages, parmi lesquels on remarquait surtout De l’introduction des procédés relatifs à la 

fabrication des étoffes de soie dans la péninsule ibérique (1838). Ses travaux ultérieurs ont 

porté notamment sur la priorité des découvertes sur la côte occidentale de l’Afrique et les 

progrès de la science géographique dus aux navigateurs portugais, sur Améric Vespuce, ainsi 

que sur la publication de documents géographiques inédits, trouvés dans les bibliothèques 

italiennes. Il a donné une synthèse de ses recherches dans son Essai sur l’histoire de la 

cosmographie et de la cartographie (1848), dont il dit avoir lu des passages importants à 

l’Institut, dont il était membre correspondant depuis 1837, avant de le publier.  

Il n’a plus correspondu avec l’académie après 1841 et est mort à Paris le 17 octobre 1856. 
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